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Le Repuis ä Grandson forme des centaines de jeunes qui n'ont pas pu suivre le parcours standard CFC ou AFP. LE REPUIS 
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Trajectoires alternatives 
mises en lumière 

L'Assurance-invalidité vaudoise publie des vidéos 
témoignages de réinsertions professionnelles réussies. Deux anciens 
apprentis du Repuis ont partagé leur histoire. 
PAR  LENA VULLIAMY 
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l'Hôtel de France. En plus de 
leur séance, les invités du 
syndic et conseiller national 
Yvan Pahud ont eu le loisir 
de découvrir les pépites du 
Balcon du Jura. Visite au MU-
MAPS,  dégustation d'absin-
the distillée ä Sainte-Croix, 
découverte du fantastique 
panorama depuis la table 
d'observation du Mont de 
Baulmes. Les invités ont 
même pu goûter aux fameux 
beignets au fromage du cha-
let du même Mont de Baul-
mes. La météo ayant joué Je 
jeu, cette visite a offert une 
splendide carte de visite de 
la région, que ce soient les 
paysages, les produits ou 
l'histoire de celle-ci, ä un 
grand nombre de parlemen-
taires qui ont sûrement ra-
mené d'excellents souvenirs 
dans leur coin de pays. JPW 
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pour promouvoir la réinser-
tion professionnelle. 

La réalité du terrain 
Sept témoignages de réinser-
tion professionnelle réussies 
sont ainsi publiées au compte-
goutte jusqu'à la fin du mois. Et 
parmi elles, deux personnes is-
sues du Repuis: un ancien ap-
prenti ayant monté une fidu-
ciaire et une apprentie ayant 
suivi la formation de soins aux 
chevaux. Ces vidéos donnent la 
parole ä l'employé mais aussi ä 
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l'employeur. «Nous voulions 
prendre des exemples très dif-
férents pour montrer qu'il y a 
de la réussite dans tous les do-
maines, car il y a beaucoup de 
belles histoires ä raconter», re-
late Philippe Ambühl, direc-
teur du Repuis ä Grandson. 
Si l'impulsion vient de l'AI, le 
projet s'est fait en collabora-
tion avec plusieurs acteurs: Le 
Repuis, donc, mais aussi l'ORIF, 
OurFrame qui a réalisé les vi-
déos, disponibles d'abord en 

L
es demandes de presta-
tions AI augmentent. 
Une évolution qui s'ex-
plique notamment par 

la hausse des problémati-
ques de santé mentale, mais 
aussi par «des fragilités so-
cio-économiques plus pro-
noncées dans certains envi-
ronnements urbains.» Pour 
autant, de nombreuses per-
sonnes cherchent ä renouer 
avec le milieu de l'emploi. 
L'Assurance-invalidité vau-
doise a donc lancé une cam-
pagne de sensibilisation à 
l'attention des employeurs, 
notamment les très petites 
entreprises et les PME, 

PUBLICITÉ 

exclusivité sur le site du maga-
zine PME jusqu'à fin juin. Tout 
cela se fait en partenariat avec 
le Centre patronal et la Fonda-
tion de la Chambre vaudoise 
du commerce (CVCI). 
Grâce ä cette campagne, Phi-
lippe Ambühl espère sincère-
ment motiver davantage d'em-
ployeurs ä prendre en 
formation des personnes au bé-
néfice de l'AI et leur enlever 
plusieurs craintes: «Au Repuis, 
toute la partie administrative 
est gérée par nos équipes, pas 
par l'employeur. Le jeune peut 
aussi nous appeler en cas de 
problème. L'employeur peut 
ainsi se concentrer sur la trans-
mission du savoir-faire», expli-
que le directeur du Repuis, 
ajoutant que les enquêtes de sa-
tisfaction montrent que 100% 
des entreprises sont satisfaites. 

Des parcours différents 
Il n'a pas été si évident de 
trouver des personnes pour té-

 

moigner: «La majorité des per-
sonnes ont envie de faire par-
tie d'un système standard». 
Quant au titre, Trajectoires in-
visibles, il fait sens aux yeux 
du directeur du Repuis. «Beau-
coup de gens ont un parcours 
dont on ne peut pas se douter. 
On oublie qu'en Suisse, 1,2 
millions de personnes au bé-
néfice d'une formation CFC 
ou plus sont en situation de 
handicap ou souffrent d'une 
maladie invalidante. Et que 
80% de ces gens sont tout de 
même insérés dans l'écono-

 

mie», expose Philippe 
Ambühl, relevant aussi que 
des campagnes des années 
2000 ont péjoré l'image des 
personnes ä l'AI, brossant le 
portrait de personnes qui pro-
fitent du système. Le but sera 
donc de démontrer que des 
personnes atteintes dans leur 
santé conservent des compé-
tences et une réelle capacité 
de travail. 

Le Repuis bat des records 
Le Repuis, qui accueille en formation des personnes envoyées 
par l'Assurance-invalidité (ainsi qu'une quarantaine via 
l'action sociale du canton de Vaud), a connu une rentrée 
exceptionnelle: 119 jeunes ont intégré l'institution, faisant 
monter le nombre de personnes ä 400. Plus de demandes 
d'hébergement ont aussi été reçues, un phénomène explica-
ble par des interventions de l'Al qui surviennent plus rapide-
ment dans le cursus scolaire: «Il y a plus de mineurs, donc 
davantage de personnes non-véhiculées pour qui il est plus 
simple d'habiter sur place. On constate aussi une hausse 
de l'anxiété chez les jeunes, et prendre les transports peu 
renforcer cela et mettre en péril la formation», détaille 
Philippe Ambühl. Notons aussi que deux nouveaux métiers 
sont proposés: une formation de praticien en énergies renou-
velables et une de réalisateur publicitaire, «pour renforcer 
le secteur arts graphiques», explique Philippe Ambühl. 
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